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Faune sauvage en détresse 

Jeune Merle noir emplumé 

Jeunes étourneaux sansonnet pas emplumés 

A ce stade, pour la plupart des espèces, l’oisillon est en phase 
d’émancipation au sol. Un oisillon qui n’est pas en détresse, 
doit être laissé dans son environnement, en éloignant les 
animaux domestiques.  

Si nécessaire, déplacez-le à l’abri des dangers. Le fait de tou-
cher un oisillon n’entrainera aucun rejet des parents contrai-
rement aux mammifères. 
Il peut ainsi se développer naturellement. Les deux parents 
viennent régulièrement le nourrir au sol. 

Dans le cas d’un danger immédiat, vous pouvez suivre les 
conseils de la page suivante. 

Seul un oisillon en détresse doit être pris en charge, c’est-à-
dire s’il présente une blessure apparente et/ou une asymé-
trie lorsque les ailes sont refermées, et/ou un problème à la 
patte et/ou vous trouvez la présence des cadavres des deux 
parents. 

Dans le cas où l’un des parents meurt, le second continue le 
nourrissage. Vous pouvez l’aider en lui mettant à disposition 
une coupelle d’eau, une coupelle avec des vers de farine 
(disponibles en animalerie ou magasins de pêche) et une 
coupelle de petites graines à disposition sur votre rebord de 
fenêtre. 

A ce stade, les oisillons se trouvent normalement au nid et 
leur présence au sol est accidentelle (chute ou destruction du 
nid, mort ou rejet des parents etc.).  

Installez l’oisillon en hauteur idéalement en le remettant dans 
son nid ou dans un nid artificiel (voir page suivante) dans les 
30 mètres aux alentours, éloignez-vous, et surveillez afin de 
vous assurer que les parents reprennent en charge l’élevage. 

 L’oisillon est emplumé,  
il tient debout et se déplace 
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 L’oisillon semble très jeune, 
n’est pas ou peu emplumé

La faune sauvage et la loi 

Certaines espèces d’oiseaux des jardins sont protégées par la loi et leur détention en captivité est 
interdite sans autorisation. N’hésitez pas à contacter le centre de sauvegarde ou l’ONCFS de votre 
département pour plus de renseignements. 

Jeunes mésanges charbonnière emplumées 

J’ai trouvé un jeune oiseau des jardins 
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Pour mettre en sécurité un oisillon, munissez-vous : 
 D’un carton large à bords hauts
 De papier journal ou sopalin
 D’une corde

1. Ouvrez le carton et placer le sopalin ou le journal au fond,
2. Accrochez la corde en forme d’anse de panier sur le dessus du carton,
3. Placez l’oisillon dans le carton,
4. Pendez le carton au bout d’une branche fine et à 1m30 de hauteur dans un rayon de 30m au-

tour du lieu de découverte.

En l’absence d’arbre vous pouvez déposer ou accrocher le carton à un volet, sur le bord d’une fenêtre, 
sur un toit,....dans un rayon de 30 mètres autour de l’endroit où vous l’avez trouvé. 

Attention le carton doit rester ouvert afin que les parents puissent venir nourrir l’oisillon à l’intérieur. 

L’oisillon sortira de lui-même lorsqu’il aura la masse musculaire suffisante pour se mettre à l’abri. 

Ne mettez ni eau ni nourriture dans le carton. 

En cas de grosses pluies, vous pouvez rentrer le carton pour le ressortir ensuite. 

La création d’un nid artificiel 
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La prise en charge d’un jeune oiseau des jardins 

Installer l’oisillon dans une boite en carton dont le fond est recouvert d’essuie-tout 

propre. 

Disposer l’oisillon dans une pièce au calme, à une température de 25 à 28  °C 

(utilisez une bouillotte ou une bouteille d’eau chaude emmitouflée dans un tissu si 

besoin). 

Les jeunes oiseaux des jardins s’imprègnent très facilement au contact de l’homme 

ce qui réduit considérablement ses chances de retrouver la liberté. Pour optimiser 

ses chances de s’envoler en toute sécurité, il est essentiel d’éviter tout contact vi-

suel (faire en sorte que l’oisillon voit le moins possible la présence humaine) et 

auditif (ne pas parler à l’animal). 

ATTENTION ! 

N’utiliser ni tissu, ni 

coton dans lesquels 

l’oisillon pourrait 

s’emmêler les pattes et 

se blesser. 

Maintenir l’oisillon à 

distance des animaux 

domestiques. 

 Conditionner l’oisillon1 

 Nourrir l’oisillon : Pour les jeunes pigeons et tourterelles, ne pas suivre ce protocole (cf. Fiche pigeon, tourterelle)2 

ATTENTION ! 

Ne donner en aucun 

cas du pain ni du lait. 

Ne jamais nourrir un 

animal sans l’avoir 

réchauffé au préa-

lable. 

À gauche: Nourrissage d’un 

jeune Bergeronnette grise 

Nourrir l’oisillon « à la becquée » (à l’aide d’une pince à épiler en 

plastique) avec des croquettes pour chat réhydratées dans de l’eau 

ou des vers de farine ébouillantés. Nourrir seulement en journée. 

Lorsque le jabot, en dessous du bec, se gonfle, arrêter le nourris-

sage et recommencer dès qu’il s’est vidé. 

Ajouter une goutte par jour de Tonivit (disponible en clinique vété-

rinaire) sur la première croquette. Une étape très importante pour 

limiter les carences. 

Alimenter l’oisillon en petite quantité très régulièrement. 

En fonction de l’espèce, l’alimentation devra varier. Le centre de 

sauvegarde peut apporter plus de renseignements au 04 65 09 02 20. 

3  Hydrater l’oisillon

L’eau contenue dans l’alimentation proposée 

ci-dessus représente normalement un apport 

hydrique suffisant. 

En cas de très grosses chaleurs, nous hydratons l’oisillon 

en déposant délicatement une goutte d’eau sur son bec à 

l’aide de notre doigt. 

ATTENTION ! 

Ne jamais verser d’eau 
directement dans le 
bec, au risque 
d’étouffer l’oisillon! 

À gauche: Hydratation d’une jeune 
hirondelle de fenêtre 

Le développement de la masse musculaire est une étape importante avant de relâcher l’oiseau. Si l’oiseau 

commence à voleter, il faut lui placer des perchoirs en hauteur. Une fois qu’il se perche facilement, il doit 

voler dans une pièce pendant plusieurs jours. Lorsque l’oiseau vole dans la pièce, on peut lui ouvrir la fenêtre 

et le laissez partir de lui-même. Les premiers jours, il devrait revenir, il ne faut pas hésiter à lui mettre des 

graines à disposition et de l’eau. Lorsque la fenêtre est fermée, on doit le signaler à l’oiseau en mettant des 

images sur la vitre, autrement il risque de rentrer en collision avec cette dernière, ce qui peut lui être fatal. 

 Relâcher l’oiseau4 


